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Les « Code talkers »
navajos...

Pendant la Seconde guerre mondiale, les communications
codées furent cruciales, et c’est dans le Pacifique que les
Navajos jouerent un réle unique. Appartenant aux langues
athapascanes de la famille na-dené, leur langue fut
utilisée par 421 « code talkers » pour créer un code
impossible a déchiffrer pour les Japonais. Proposé par
Philip Johnston en 1942, le projet exploitait la complexité
grammaticale et phonétique du navajo. Deux techniques
étaient employées : utiliser des mots entiers pour
désigner des objets militaires, comme A-YE-SHI (« ceufs »)
pour « bombes » ou LO-TSO (« baleine ») pour « navire de
guerre », ou épeler lettre par lettre avec des mots codés,
par exemple A comme « Ant » - WOL-LA-CHEE. Cette
innovation linguistique permit de sécuriser les
communications et eut un impact stratégique majeur
dans le théatre du Pacifique.
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